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• ^ ' La ïhesurë de votre misé-
'.*>ricord€ à regard des morts

' * iiera la mesure de la miàéri-
** corde de ODieu pour vous/

I « «» o w
ujpour vous.

^ Montt'éalf chez M^ de la Roussellièfei àl9rr. Sherbooke
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BONNE VIERGE MARIE
• •

Qui êtes rempdib de compassion et

de tendresse poûVjyps enfants du Purga-

toire, pçrmettezj-mdî de Vous offrir ces

fleurs spîrituelleS'lfçe je vijèns de trans-

planter ici. Je les.' rçmets à vos soins

protecteurs, Vou'sr^uppliant de les cuU

tiver, de les faire*crpître et se propager
'

à rinfini, afin qtfe-par leur nombre et

leurs parfums, eUes embaument et délî-

vreht les morts..'*"' *^

Je vous demanSeï^ ô ma Mère, .poiir

moitiés miens et Vous ceux qui propa-

geront ces bouquitSi votre spéciale pro-

tection pendant notre vie, et toute votre

assistance aij jour de notre mort !...
'

i'
.

'
'

'

"

( , "

' -'

Marie CONÇUE sans^ péché, priez pou»
lîOtJS QUI ÀVON$ RECOURS A VOUS. ( lOO j.,4Hll^. )

Si
V > i

' .A
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CHAPI-^ÇÇîpREMIBR

De la grande oHiiption de soulager

les ame» ai:purgatoire.
• ••

•••

'VU mabon du SHgiieuT.!

> . . < Sà/tri Amàreitt.'t

C'est une sainte «tMlutâire pensée que de
pper pour les mortS'tlftn qu'ils soient déli-
visés de lexu3 péchéV .*

• Prie2, çt Dieu jutera sur son peuple un
regard de miséricorde,

' " oseai contre moi, vous mefattes sea-

%s

'%

* '"nî'I
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tir les ei!iet8 de vôtïé t^lèlW<Ntpitti^

Bières, et les peiûes que vous mlmpoi^z

m'attaquent avec nolt VÎoIèilce extrême.

•••••

O mon ennemi/ nè*:^ous réjouisses pas de

ce que je suis toinb^^]*|s,me relèverai après

que je serai assis d4&Ktes ténèbres. Le Sei-

gneur est ma lumiète^; îl me fera passer des

ténèbres i la lumisre.i je contemplerai sa

justice. ,
•

•
YJ*»*

{J^ichécj vu, 8. )

Mon âme languît, Seigneur, dans l'attente

4e vptm salut. ..«J
(Ps. cxiii, Zi.)

• :. 4 U. .

Souvenez-yous âk.tpàh mon Dieu, car m^
vie n'est qu'un souflSe qui passif., ^v ^^

Écoutez^ Sieîgneur Dieu ^ul^puîssai^

priè^ dès morts et de. leurai ^f^ts-^
calèrent devant ¥pi^, et 4aîgnez o^^
jpîqviités de nos

^

• :

-* ,'
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l'attente Wm^^

iS^ei^, iaite0*|ièu8 miséricorde^ paiM
mt nous vous avons longtemps attendu I

oyez le bras qui npjBis «Dutienne dès le map
j% et noire salut au>((é%ps de TaiBiction.

V ^ '\lÇ7sa>€, XXXIII, a. ;
Spyez im8éricoiaifeùSc,'car vous amassere*

HWi uft trésor pourIcjl^ur du besoin.

i^^;.;:;..-':'
: V ^\-. r-^^;^ ( Todie, iv, 8. );-

:
Celui qui aime Vni£^)^t, aime toujouw.

On peut racheter Hè;^oup avec peu de
.f', :^;^

f jEâcfésiastifuii vu, 34./

Faites-vous des aw^/avec les richesse
|fei|i|îté, afin qu'au jM^dê la mort ils l^ua
èçoivent dans les tabemades éternels.

( S. Zuc^mi^g.)
' On se ^erviite envers vous de lamême me-
tie'dont vous aurw us* envèra tes autres

11^ vérité, en vérité, dît^ie^geign^

1-1 '' *

A'

s. ^1

'."•j

-.'<
J

Ut . - . J, i
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ce que vous aveâs fait au plus jpetît d'entre

mes frères^ c'est à moi-mtoe que vous Pavez

fait / •, )

(S. JffuXfiieUi XXV, 40. )
•

,
•

.

"

'•

Cherchons tous lès mojcens possibles de les

secourir/ Il y va autajflf^ nos intérêts que

des leursi •••;•

^(Saint^^qn Chrysostome)
••••.

La prière pour les*<l!^pjrts est la plus excel-

lente dé toutes. •

''::J[SaiHt Thomas:)

Levez-vous donc au secours des âmes, in*

tercédez par vos gémi^iicments, conjurez par
* vos soupirs, multipliez vos prières, offrez la

* sa^faction 4^ TaugiiSite'Saçrifice.

(Saint Bernard:)

Oh soukge les &mes du Purgatoire en of-

frant pour elles les- bonnes mutéesf que noUs

sommes tenus de faire pour nous sauver;

X^uelk faute îne3ccus|rtae, quelle insensibilité

si nous Toublions I

( Thomas èXem^is.}^^^
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^9
Recevoir les épreuves de cette vie comme'

une expiation de nos fautes et de celles de

nos chers défunts. Remplir nos devoirs, sup*

porter nos peines et les défauts du prochain

pour cette expiation. Car à ce titre, ce que

nous souffrons pour nos défunts, c'est comme
s'ils le souffraient eux-mêmes. Supporter en-

core avec résignation le froid, le chaud, la

faim, la soif, la fatigue du travail, les infir-

mités et toutes sortes de tribulations. Se pé-

nétrer de cette pensée : Dieu me dqnne le

temps pour acheter Tétemité ! pétruire sa co-

lère, pardonner à son ennemi et prier pour

lui, délivre aussi ces âmes.

( Thomas a Kemph,)

Pendant que nous nous livrons aiix plaisirs

de la terre, comme pendant toutes nos dou-

ietirs, pensons aux tortures indicibles de nps

pauvres parents et amis en Purgatoire. • .Avec

quel courage on marche dans la vie,* lors-

If^oii a fixé en soi P/43?^ qu'une désolation,

to perte d'un enfant, un déchirementde cœur

uni aux soufifeàncesdèNQtre-Sèîgnéur Jésu$-

'^1
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Christ, peut délivrer une ime^ lui ouvrir le

Ciel !

'

. >

*
.,

'
,•

;
. . A,-- ,.

Songei^ns que par nos bpnne&oeuvres, bjien

plus que par nos larmes, noi^s pouvons dipn-

ner de grandes consolations aux Jlmes .du

Pugatoire, et obtenir arec elles les biens jcjuê

Pieu nous a promis.

(Saint ChrysostoffU^/

Ge n'est pas une charge effrayante <)u# de

transporter les âmes du Purgatoire ati Ciel.

Il suffit de notre meilleure vokmté. Toute

bonne oeuvré faite au pirofit de ces âmes au-

I» son effet pour quelqu'une d'entre elles.

( Train du Purgatoire )

H y a plus démérite à faire quelque Bien

à Une âme du Pui^atoire, qu'à en iaire dix

fois^ autant en iaveur d'un vivant, quand
même il serait prisonnier, malade, tourtnéE^

té de la faim,

*
' ( Saint Bernardim)

Seuls, nous pcruvons mériter pour cqi
âmes X ni les anges m les saints ne te p^

»
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>urmèa-

[yc^.^ méprisonsjm gmnd pri^

^égç> piiîsque ces pauvres âmes n'ont, du
c^té de ce pouvoir, d'assistance à espérer
Ijàe de notre part Propageons partout leur
dévotion, car là moisson est abondante et
le^ ouvriers en petit nombre. O pieti ! qiit

d'Heures et de jours nous avons perdus pôiir

ces morts, et qui, bien emplovés, nous au-
raient mérité à nous-mêmes, dans le ciel, de
pliis hauts degrés de gloire dont nous sw)nf
éternellement privés l

,( Traité du Purgatoire. )

: Quiconque prie pour les âmes du Pùifa^
Ipîre les oblige à la reconnaissance et â d#*
services égaux.

(Adrien IV,) '

Songeons-y : bientôt, demain, nous serons
â leur placé ! Agissons donc à leur égard
comme nous désirons qu'on agisse envett
nous.

' fi

-...«

- « '
1

to»
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CHAPITRE DEUXIEME

Sttr les âottleurs immenses du

Purgatoire.

^^^IWX^^^IM^

^'
«^
Le Seifftieur imrifie dans l'af-

! 5î."'.^HJ*" '«« aouiUuwg de la
<* fillede Sion."

V

Si quelqu'un dît qu'après la justificatioiï et
la démission de la peine étemelle il ne reste
aucune peine temporelle à subir en ce monde
ou dans le Purgatoire avant d'entrer dans le

royaume des Cieux, qu'il soit anathênie.

{CancUedt Trentt^

Il sera sauvé, mais comme à travers te feu.

(/Or. m, 15.^

Il a mis le feuà mes os, et il m'a instruit.



^y ' •^^ ^-*t

''>^''^'"

' > '* ^' ' Tft-5 H' *-^

ï:ii vérité je vous le dis, vous nç sortire*
J)as de là, que vous n'ayez payé jusqu'à la>

dernière obole.
' {S Mathieu, V, 26.)

Ilfkut que celui qui a remis à l'autre
moridè de faire des fruits de pénitence soit
purifié par le feu, avant que d'aller au Ciel r

(Saint Augustin.)

Le baptême de feu est le dernier baptême/*
. (S Grégoire de Nazianze.)

Le feu du Purgatoire sera plus terrible
que toutes les peines corporelles.

{S. Çisaire d'Arles. )

Un seul jour dans ce lieu d'expriation peur
être comparé à mille de supplices terrestres.

( Saint Augustin.
)

C'est le même feu qui tourmente les dam-
nés dans l'Enfer et les justes dans le Pur-
gatoire.

{Saint Thomas dAquin.)

Qui sait s'il passera dans ces flammes de»

•: >fi

4V

ti!

1-1
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pofs, des mois, des années, pùisqii'tt est dit
du jour du jugemeïit, qu'un jour sera comme/
mille ans, et mille ans comme utt^jour?

(Saint Cisaire d'Arles.) \

.
: (

Il est certain que les peines du Purgatoire
peuvent durer plus de dix et plus de vingt
ans, j'ose môme dire plus de cent et plus et
mille. -

( Bellarmin.)

ynjour dans la patience ici-bas vaut mi-
eux qu'une année dans te Purgatoire ; d'où
il est écrit dans Ézéchiel : Je vous ai donné
un jour pour Un an ; la peine du Puigatoire
«urpassant.de beaucoup les expiations né-
feligées en cette vie.

i-^udo'lphe le Saxon
)

,

Après la mort, la moindre peiné qui nous
attend au Purgatoire est beaucoup ijlus
grande que tout ce qu'cm peut concevoir ici-

'

' ^ {Saint àn^eime.)
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linàjgîhez-vou» tous cêi tourments, vous
n'en concevrei point qui égale /a privaiién
ide la vue béatifique de Dieu f

{Saint CArysûstome,)

Ne nous désespérons pas,» les clefs^de ces
brofonds cachots de feu so^t entre nos mains.
Ilousavons à notre disposition, à tous Içs
instants de notre vie, les eaux rafraUhis-
mntès qui éteignent ces flammes ardentes.
Nous sommes les souverains de cet imi^en-

^ et pur royaume. Nous y exerçons une'
sbrte de souveraineté. Quelle responsabilité
^devant Dieu 1

(Traiii du Purgatoire.)

Celui qui se purifie de ies fautes dans la
vie présente satisfait avec un sou à une d^le
de mille ducats, et celui qui attend p^r
^'acquUter au joui: de ra^tre vie, se réside
à donner mille ducats pour un sou qui lui

aurait suffi en temps opportun.

{Sainte Catherine de Gines.)

Souffrons joyeusement ou du moins avtc

'i>':

*t.

''t %

A

-^4

..: ?
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, iMrtience^les maiix, les pertç» ie cette ,^ envue du Puijatoite. P,r la résigm^tiOB, no«
expions SI bien alors nos péchés en cette vie
^ïuelefeuduPuigatoirene trouve pluà o.
presque plus de matière en l'autre.

( Saint Augustin.
)
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CHAPITRE TROISIBMB

Voii plaintives des ImeS In

Pargatoire.
. • "

^'
' '

•* Mm chAir motnm dans !*€•
'' pérançe, car vSui n'abanclottàl.

.. r/\w' *•*!"«"' ^Anrach«**Iai5i

•' kt* dan»W cid. " ^«^ «^

. Lç nombre de mes péchés suipasse cehii
m^^^

dans la me^
i^naént donc paieiàfje mes dettes, étimi
obligé d'acquitter jusqu'à la dernière obolè ?

{Saint Bernard. )

C'kt une chose épouvantable de tomber^e tes maiM du Dieu ^vant l

Rendez Vôtre maip sur moi, Seigneur!

M

."li

•*
:yf
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Sf^';^ mes souillures,k rendez-„,oi
«^ pureté et mon éclat.

Vous nous avez éprouvés, ô mon Dieu I^us npus avez épurés au feu comm^l'^it.
(A. LXV, 10.)

{Detaironome, xxii, 27, )
Elle a pleuré, pleuré encore dans la nuitcj parmiçeux qui lui sont chen, iln4 ner•Onnequi la console.

'''Wnestper-

<^4WMicm mes amis m'ont oublié.

/attendais Je secours des hommes etr..*•onne ne se présentait afin ,i«
' -*P*^'*

i* çscmau aûn de me Secourir.
Je' stiis mort dans leur «™,„- • *

d^nsleuf coeur. ii^rénJ^^' """^
^ ouMfc

^ ""^«W^ été mise

(-fif.xxx,r3;)



f.

uples de runivere, écoutez mes pkinte..

, ^ ( ^^'•<». I, 12. XMa douleur est immense comme la «.•.:'
qui voudra la guérir ? •

'=«°"°e la mer ;
,

•
.

-

/

^
Mon cœur ne pousse que des sanglots A.,rugissements et des cris.

'^"s'ow, des

• f^ XXXVII, 9,)
Malheur à moi I mon exiV *ëlas i se nr«longe toujours I

'
'«as i se pro-

„ ... (A.cxix,5.)
Mais jespére. après la nuit qui W'ènveloppe, vo,r surgir eiifin la lumière.

^ *

a

Û

yi

« mpaaence et d'amour. Mon cœur

< iS-

.''1

Vi



iiC^
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>- 'v">.

m

- ' -r" ^* * vui ^iiéf^ vôiifs dé-

p:
JWt« 4 ma tendresse, Seigneur ? Vôus me

W^S^? f"^
«rangement possible, en

W)%
^^^^^^^ «e la sorte mes affectloM I

feigneûi^ comme une tém altéiréei^mon ftme a soif de vous ! •

, Ihi Tain je le chetche dans ces «ara,nes et
dans

1 horreur de ces ténèbres, j- n, îe trou-
wpasjet mon amour au lieu de Lui ne aai-Mtque la nuit, n'embrasse que le vide

r^
,

WW» bien^aimé
! pourquoi vous cachez-vous ?vMiSBW-moi m'enivrer de la beauté de votrfe

^^^ ^^ tourments; car mon^tolémble tourment, estd^ ^„,^
W 4ç leur être, la félicité énîv*»*,-^/^
ItféaM

'""-"'' ««raâte, leur

«* litié, àj^ p^

If
'•';

A,

\ i»* .ii* hl.



moin» qui êtes mes ami», or la main dn SeS-gneur m'a touché 1 i' '

"*^**^

(/<?*. XIX *i.)

Quand doncme ièveraî-jeetpobrraije
fin contempler la (ace de mon Dieu ?

(A. xLi, 3.1

^ ., (A.xu*3:7

^^
avous tousqui passei par le chemin.yL

et sil est une douleur comme ma douleur ^
( Thrett.i^t2.)

*

Je vous en suppUe, ayez pitié de mon âme1

^Cessez de m'afflieer. ô mon i)ieu. puiscp^mes jours ne sont que néant f Qu'est-cew
1 homme, pour méi?ter que vous le diàl-
piez et que vous vqus occupiez de lui ? Von»
te visitez dès le matin, et vous l'ép«>uTe*
*^*-^^' ^"*"^ •"« donneiez-4,5 M.
peu de repos, afin que je puisse respirera

'%<

' M

t'>

» ^.

' ^':^
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J'ai péché : que ferài-je pour vous apaiser, 4
Sauveur des hommes ? Pourquoi m'avez*vous
mis dans un ^tat qui vous est opposé, et qui
tae rend à charge à moi-même ? Pourquoi
n'eff^çez-vous pas mon péché, et ne me par-

donnez-vous pas mon iniquité ? Je vais m'en-
dormir dans la poussière du tombeau, et

quand vous me chercherez le matin, je ne
serai plus.

* »

{/ûiyvn, i6.)

Je crois que mon Rédempteur est vivant,

et qu'au dernier jourJe ressusciterai de terre :

je crois que,, revêtu de ma chair, je verrai

Dieu mon Sauveur. Je lé verrai moi-même
dans mon propre corps, et non dans un autre,

et je le contemplerai de mes propres yeux.

(/ûâ,xix, 25.)

O Frères ! O Sœurs ! O Amis ! Quoi ! de-
puis si longtemps que nous vous, attendons,
et vous ne venez pas ! nous vous appelons.
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et vous ne répondez pas ! nous souffrons di

ces souffrances auxquelles rien ne peut être

comparé, et vous ne compatissez pas ! nous

gémissons, et vous ne nous consofez pas !•..

Hélas ! hélas ! tous ceux que nous avons

aimés sur la terre de toute notre affection,

nous ont abandonnés ! Nous pleurons au sein

de cette sombre nuit, et il n'est personne qui

nous console 1

Ah ! c'est fini, c'est à jamais fini ! Ils nous

ont tous oubliés, et voilà que plus même un

souvenir ne nous rattache à la terre ! ...

Partout c'est l'oubli : l'oubli sur ioute une

vie, qu'aucune parole ne rappelle plus ; l'ou-

bli sur notre nom, que personne déjà ne pro-

nonce plus ; l'oubli sur notre tombeau, que

personne ne visite plus ; l'oubli sur notre

mort, que personne ne pleure plus ; l'oubli

sur la terre, l'oubli partout ! ...

Malgré des adieux si pleins de regrets,

malgré des protestations si pleines de ten-

dresse, et malçjré des serments si pleins d'im-

mottalité, voilà pourtant où tout aboutit par*

> 'Il

M

•:'^-y^
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«files waiïts, i l'universel oubli des mpiits !

Pcàraonné pour prier, personnetnême pour
soweâir 1

^eisaùnél Ah ! je me trompe : il y a sur
ièié uîibœùr (fui n'o^ cœur

[*t; fMinpt â toute heure à venir ^u secours de
se$ morts délaissés : c'est le cœur de, TEglise
^attholîque, c'^st le cœu^ d'une Mère !../

/Oh! dit cette Mère â ses fils désolés du
Pui^atoire, pour vous nous offrirons à Dieu
chaque jour le Sang de J'ésusChrist ; les ce-
Ip^fcs messagers '^le lui présenteront, et parM vous sfrez bientôt affranchis de vos souf-
vlraûces, et mis en possession de l'objet de
vos désirs.

O Frères IO Scjçurs ! Amis venez donc
iMiir vos prières âreclles de lIEglise dans le
Samt Sacrifice de ïà Messe : c'est la prière
au dessus de toutes les prières, et qui gagne
le Gœur de Dieu,

Il suffit, pour vous en convaincre, que
-ijcwsajoutiezfoi à l'autorité de saint Jérôme ;a vous apprendra que, lorsqu'on célèbre la.

w
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M<^sse pour une âme du Pjiigatoiré; ce feU,
tfaiUeurs si dévorant, suspend son action» i|
l'âme cesse de souffiir tout le temps que duie
U célébration du Sacrifice ; le saint Ooctenr
affirme même qu'à chaquç Messe qui se^
beaucoup d'âmes sortent du Puigatoire ek
s'enrôlent au Paradis.

Vv

4\
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CHAPITRE eUATRIEME

Des Indulgences à gagner

pour la

délivrance des âmes du Purgatoire.

''-^

\\

V.
I'' V

'i

^ -

Y 6

'* Pour Pamoiir et lerespectque
;
vous devez à Dieu, je ?oûs ex-

^
horted esumcr la grâce qui vous
est faite par la concession des in-
clulgences. "

{Saint Ignace.)

tes indulgences étant formées des méri-
tes infinis de tJotre-Seigneur, des mérites de
lia Sainte Vïferge et des Saints, ce saint Con-
cile cdndaiïïnei 4 raîiath^ ceux qui di-
raient que les indulgences sont inutiles, ou
que FEglise n'a pas le pouvoir de les concé-
dier.

( Concile de Trente,
)

Ne nous lassons pas de secourir ceux qui
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sont morts avant nous, et d'offrir des prières

pour eux à Tautel; car Jésus-Christ est ici

présent, afin d'être la victime pour lous les

péchés du monde.

( SaintJean Chrysostome. )

Comme le cerf altéré court aux sources

jaillissantes, nos morts voudraient prendre

place autour de Tautel, et boire à longs traits

au calice du salut. Ce calice, c'est le rafraî-

chissement de leurs lèvres brûlantes, qui sou

lage leurs tortures et leur fait supporter lés-

longueis attentes de Texil.

Le sang de Jésus-Christ est la vraie clef

d^ Paradis.

^^^ (^
Saint Bernard.)

Autant qu'il sera en notre pouvoir, faire

dire très souvent des messes pour nos dé-

funts, surtout à des autels privilégiés. Lors-

que nous assistons à la Sainte Messe, dans

les jours ordinaires de la semaine, avoir tou-

jours une intention spéciale pour les âmes

du Purgatoire. En vue ensuite, d'obtenir en^

'V"

•A f .',
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par cette offrande là conversion des paii-

pécheurs, ou d'autres faveurs importaî;-

ées. Également aussi avec ces mêm^s inten-

tions^ lorsqu'on fait célébrer la messe pour

ses défunts.

Ne pas omettre de se faire recevoir du
écapulaire bleu, pour gagner ses très nom-,

fcreuses indulgences plénières des ^bi Pater

^

Ave à Gloria Patrie dits en l'honneur de
iaTràs Sainte Trinité, de l'Immaculée Cori-

céption de la Vierge Marie, pour la conver-

sion des pécheurs et aux intentions du Sou-

tierain Pontife, pour les besoins de l'Église.

XJuand vous portez ce seapulaire, vous

portez une clef du Purgatoire.

( Traité du Purgatoire:)

^ Faire souvent le chemin de la Croix, qui

#. de bien grandes et nombreuses indul-

jg4çnces.

Réciter le très court chapelet des morts ;

sont attachées aux prières qui le ccmiposent :

ï'*' -
:.',
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vmgi ' trais mille trait cents Jours d'indul*

génces.

Choisir en outre dans le trésor si abondant

des indulgences et autres pratiques applica-

bles au soulagement des pauvres âmes du
Purgatoire. Prier beaucoup aussi pour cei

âmes la* Sainte Vierge, saint Joseph, sainte

Anne, saint Michel-Archange, leur saint An*

ge gardien et leur saint Patron.

Prier sourtout pour nos parents e|^bienfait

teurs, pour nos amis, ennemis, et pour ceux

que nous avons scandalisés. Ce sont là tous

.

les premiers qui réclament nos suffrages. Pri-

er beaucoup encore pour les agonisants. Si

nous ne pouvons pénétrer jusqu'à eux pour

leur faire donner les derniers sacrements, eh

vertir sansJamais y manquer un pritre At

leur paroisse, afin qu'ils ne puissent mourir

sans recevoir la rémission de leu)rs péchés.

Pratiquer ce suprême avertissement de cha-

rité pour tous les mourants qui nous sont

àéûgntSy lorsque nous doutons si Pon s*oc-

ï is^
cï- r\
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cupe de les faire administrer en temps oii-
portun.

"^ *^

Dieu a tellement en aversion le péché, qu'il
b." ne îtouirait consentir à ce qu'on en commît'

un seu: quand ce serait pour délivrer de l'En-
fer tous ks réprou- es. Quelle rigueur de châ-
timenf dans le Purgatoire, pour l'expier I

{TraitiduPurg.)
Aussi ne fautiljamais perdre le temps si

précieux de notre vie ; aussitôt qu'il nou^ en
reste, ne fût-ce que quelques minutes et par-
^out, les employer à gagner des indulgences,
pour délivrer les âmes de nos chers dé-
fiints. Avec quelle ardeur sur cette terre
ûoiw les sauverions des flammes 1 Et cepen-
dant les flammes eiîpiatriçes de l'autre mon-
de sont mconparablemeo^ plus dévorantes 1

: Dans
^

nos dernières dispositions, ne pas
oublier la part du pauvtte, et d'exiger desmmes^ le repos de notre âme ;- ne comp-^t alors ^ue sur nos demandes, zhn de n^tw pasdéçus après la mort. Car le saint Sa-

i.u

|/TJ
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crifice de la Messe remporte en efScacité

^ur toutes les autres œuvres de délivrance.

( Tra^.è du Purgatoire. )
\

C'est pourquoi ceux qui • retienne'nt les o-

blations des fidèles défunts doivent être chas-

sés comme infidèles.

( Concile de Valence. )

Vous avez dressé devant moi une table

délicieuse pour me fortifier aux jours de mes
tribulations.

(A. XXII, 22. )

Déposez votre pain et votre vin sur le tom-

beau du juste,

; ( Tobie,iv,\%.
)

Faisons souvent la sainte Communion
pour les fidèles, trépassés, car ce Pain céleste

donnera la vie à ces morts
; parceque^ pos-

sédant en vous le Fils de Dieu, vous pouvez

l'offrir à son Père pour leur rachat.

Que la charité ypus^ porte à communier,
car il n'y a rien de, plus efficace pour le re-

it>.

,
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' j)^ étemel des morts.

1^;: ' ( Saini Bonavcnture. ) .

Si la charité est la plus belle des vertus,

[^ l'tumônè en faveur des défiints remporte sm
toute autre. Uatumône est la reine des bon-

^•^.

ae$ jOeuvreSé ^

{Traité du Purgatoire.)

L'aumône possède plus complètement la

- vertu dé la satisfaction que la prière, et la

.prière plus complètement que le jeûné.

{Saint 7"Aoma$. )

Votre abondance dans le temps présent
^- suppléera à la disette e>:t,r6me du pauvre.

- {II Car. VIII, 14, )

:; De même que Teau éteint le feu le plus

. ardent, ainsi l'aumône détruit et efface les

r péchés. v

|,
: i ^cOésiastique^my^z.)

L^umône ne permet pas à Vâmè d'aller
dai^iéâ ténèbres. '

{ Tébii, IV, II,
)SI
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; Ouvrez la math au pauvre, ^fin q 5 vof.e

sacrifice d'ekpîation soit parfait.

( Ecclèsiastiquey Vîi, 36. )

Offrir toutes ses aumônes pour la délivran-

ce des âmes du Purgatoire. Vous secourez

ainsi deux pauvres à la fois. Chaque Jour

prélevéx pour ces âmes une petite épargne

sur le budget de vos dépenses. Toutes les

fois que nous donnons à un pauvre, voir m f

Mi uiie malheureuse âme du Purgatoire que

nous soulageons.

D'autres couvrent le tombeau de leurs fem-

mes de viçlettes,dé roses, de lis ; Pammachus
notre àmi, arrose ces cendi^eo bénies et ces

restes vénérables des parfums de Faumône.

i Saint/érâme.)

N'oubKons jamais lés morts dont nous

sommes les héritiers. Nous devons, selon

iKitre pouvoir, continuer toujours, à cer-

taîiiaft époques, de faire dire des messes et de

dwuxer Vaumâne pour h&tcr leur délivrance.

L'aumOne faite à Tîntention des âmes du

p-

.
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ï^urgatoîre, dépasse celle qui réussirait à ren-
dre la vie aux morts.

( Saint Chrysostdme. )

Soit récompensé et payé quiconque nous
rafraîchira dans nos peines.

( Sainte Brigitte,
)

'Je vous donnerai les clefs du royaume des
Cieux

; tout ce que vous lierez sur la terre
sera hé dans le Ciel, et tout ce que vous dé-
lierez sur la terre sera délié dansJe Ciel.

( Saint Mathieu. )

_

Quel consolant et immense pouvoir ont
donc les indulgences de la Saine Église 1

Recourons-y chaque jour sans cesse.

.En dehors des portes de Rome, il y a une
église nommée Sainte Marie échelle du ciel,
Sancta Maria sca/a cœli. Lorsque saint Ber-
nard demeurait dans le monastère voisin, il

y offrait le Samt-Sacrifice pour le,s défunts,

les âmes, déhvrées par la Sainte Messe, mon-
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taîent ku Ciel sur une échelle, acconipagnées

par les Anges. Cette apparition, d'où cette

Église tire son nom et que Ton voit représen-

tée sur le tableau de Tautèl, nous prouve avec

.

quelle abondance de secours nous pourrions

par la Sainte Messe, venir à l'aide des âmes
du Purgatoire, puisons aux sources du Sau-

veur qui jaillissent sur l'Autel ; répandons le.

sang propitiatoire sur ces flammes afin de Ici
^

éteindre, et d'ouvrir aux pauvres âmes du

Purgatoire les demeures de la paix éternelle i

(Nicolas Gihr. )

'^^'^àà:^ÙÂi^'.'J
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CHAPITRE ClNgUIEMB

On délivre son ame en détivrant les

âmes du Purgatoire.

Nn

•' Que donnerons-nous à Gdui
••qm nous a délivrés de tant dt
^* maux et assuré la ioitissanc* dt
"si grands biens !7

" (Tàâie, xîi, 9.)

^
Tout ce que la pîété et la charité nous ins-

pire de faire pour nos défunts, se change en
œuvres méritoires pour nous, et à là ûà de
notre vie, nous recevrons àû centuple ce
que nous aurons donné.

(Saint Ambroîse, )
•Donnez, et Ton vous donnei-a une mesure

bonne, pressée et surabondante. .

(Saint Luc. vi,^^)
En délivrant les, âme% du Purgatoire on

si',

r,J'v>



eoopère à Tceuvre de la Rédemption, ouvrant

ainsi le Giel à ces âmes bénies ; ah ! certes,

voilà ce qui s'appelle rendre gloire à Dieu

au plus haut des Cieux, et procurer la paix

aux hommes de bonne volonté.

( Traité du Purg.)

Nos souffrances doivent être réunies aux

souffrances de la divjne Rédemption. Offrons-

les pour nos morts. Leur délivrance est un'

gage assuré de la nôtre, et leur félicité, un

rondement dé notre félicité future.

- La souffrance est un Purgatoire de miséri-

corde en ce monde. Tâchons de fonder ici-

bas un Purgatoire, comme nous fondons des

hôpitaux avec la douleur.

.
• ( Lettres $piritueUes)

Marie adoucit les peines des âmes du Pur-

gatoire, let en abrège la durée. Elle fait des-

cendre sur ces pauvres âmes une rosée de

consolations célestes, qui calment leurs dou-

leurs.

, ( Saint Bernardin de Sienne. )
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Offrir des suffrages abondants pour les

ârnes les plus privilégiées de cette compatis-

sante Mère, qui nous demande et g,ttend leur

délivrance. A son tour elle nous délivrera,

ainsi que nos défunts.

La prière offerte pour Tâme la plus rappro-

chée de son terme et partant la plus près de

Dieu, est aussi une des plus précieuses. Vous

'aurez encore Timmense avantage -d'avoir

promptement un protecteur au Ciel; à inter-

céder pour vous. Prier aussi sans cesse pour

les âmes les plus tourorientées et les plus dé-

laissées*

Pensons toujours avant de nous livrer au

sommeil, aux tourments éxtrêitoès des pau-

vres âmes du Purgatoire, et prions pour elles.

Ne jamais s*endormir sans avoir constaté que

^m a fait quelque œuvre miséricordieuse tn

leur faveur. Souffrirons-nous que le Seigneur

nous dise :
" Je ne te quitterai points ô mon

fîîs, que tu ne m'aies donné des bénédici?oins

/pour le soulagement de ces âmes que j'aime

si profondément !

"

^^e^ '/"

, ''
' •<..
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J*ai cherché au jour de ma justice quel-

qu'un qui la désarmât, dii le Seigneur, et je

ne l'ai pas trouvé !

Si vous êtes fidèle à secourir les âmes du

Purgatoire, leurs saints patrons et tous leurs

saints Anges gardiens ne manqueront pas de

vous savoir gré de vos services. Ils vous ai-

meroiït d'utt amour spécial. Les âmes déli-

vrées intercéderont pour vous ; et dès cette

vie, vous recevrez des bénédictions tempo-

relles, et à votre, agonie, au jour de votre

vcioxi, toute leur reconnaissante assistance.

( Traité du Purg. )

J'ai obtenu plus facilement par Tinterces-

sion des âmes du Purgatoire ce que je dési-

rais que par Tintercession des Saints du Ciel.

( Sainte Catherine de Bologne. )

Faire Pacte héroïque. Il peut se faire pouf

un temps limité, «t autant Se fois qu'on le

désire. C'est un des plus grands tributs libé-

rateurs que nous puissions ofirir à Dieu.

Outre cepardon d'expiationy j'augmenterai
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libéralement ta gloire, en récompense de ta

dîarité à renoncer aux fruits satisfactàires

de tes œuvres en faveur de mes bien-aimées

du Purgatoire.

( Sainte Gertrude^ )

Celui qui donne au pauvre ne manquera

jamais de rien*

( Prêv. xxvni,'^7. )

A cause de notre charité pour les morts,

BOUS augmenterons nos mérites/ ^/ r^)!i^^-

fuemmenty nous jouirons davantage de la

vision béatifique pendant toute rétemité.

- Quand on a réussi par ses bonnes œuvres,

i délivrer un certain nombre d'âmes des tour-

ments affreux du Purgatoire, on a procuré

iirie grâce et rempli un acte de charité plus

grand, que si on avait réussi à secourir par

Nies bienfaits tous les indigents qui se trou-

JVent en ce moûde.

( Bernard de Bustis^ )
*

- .
'

Quand par nos suflFràges nous délivrons

une âme du Purgatoire, nous faisons un^

r'-*s, ^'

/,
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chose aussi agréable et aussi chère à Jésus-

Christ, que si nous Tavions racheté lui-même I

Et quand le temps en sera venu, pour notre

récompense, il nous rendra entièrement

ce bien.

( Sainte Brigitte )

Dans Pun et dans Tautre Testament le

Saint-Esprit nous assure : que la charité ca-

che les pèchtSy qu'elle en cache une grande

multitude^ et qu'elle les cache même tous ; de

sorte qu'aux yeux de Dieu, ils ne paraissent

pas d'avantage que s'ils n'avaientjamais été*

Celui qui secourt un juste parce qu'il est

juste, participera à la récompense du juste. .

( Saint Mathieu, x^ j^i . )

Vdtx conséquent celui qui fait passer une

âme du Purgatoire en Paradis aura l'entière

espérance de partager le Paradis de cette

âme avec un açcroissenaent de gloire.

Soyons affligés de la triste nécessité ie

perdre ceux qui poUs sont chers^ mais cob-

^^/
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solons-nous par Tespérance de les revoir un

jour.

( Saint Augustin, )

Si vous mettez toute votre âmé à secourir

celui qui est dans le besoin, vos ténèbres se

changeront en lumière et le Seigneur vous

donnera le repos éternel.

( /saîéy hxiii, 10. )

Soulager les morts, c'est là visiter les ma-

lades ; c'est donner à boire à ceux qui ont

soif de la vision de Pieu : c'est nourrir les

affamés ; c'est racheter les prisonniers, vê-

tir ceux qui sont nus, et procurer l'hospita-

lité dans la Jérusalem céleste ; c'est consoler

leë affligés, et éclairer les ignorants.

( Saint François deJSaieà)

Venez, vous qui êtes bénis de mon Père ;

possédez le royaume qui vous a été préparé

dès le commencement du monde ; car j'ai eu

faim, et vous m'avez donné à manger
; j'ai

^u soif et vous m'ayez donné à boire
; j'étais

4iu, et vous m'avez revêtu ; j'étais malade, et

;>':"'•*;'
A
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,vous m'avez yîsîtë ;

j'étais en prison et vous

êtes venus à mbi.

( S^intMatàieu. :ixv, 24-^6. )
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CHAPITRE SIXIEME

Les Messes. Grégoriennes
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Ce fut saint Grégoire 1er, dit le Grand

(590-604 )
qui introduisit Tusage de célébrer

le jâint Sacrifice pendant trente jours consé*

cutifs après les obsèques. De là le nom de

Grégoriennes donné à ces trente messes.

Voici ce qu'on lit dans l'un de ses plus re-

marquables oûvragei|( i>/^/(3g^iw, liv. IV, chi

55) à propos du moine Justus :

**^Ayei soin quç pendant trente jours le

*^ saint Sacrifice soit ofiert pour lui, et qu'on

"ne manque pas un seul jour d'mmolèr là-

' ** sainte Victime à son intention "
; çt les

^oljandistes disent que, le trentième jour,

saint Grégoire fut assuré de la délivrance de

l^e de. Justus,* comme le constate aussi

'.:..'v." ;:.^/:
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rinscriptîon que l'on ttrouve à Rome, au mont

Cœlius, dans l'église Saint-André-et-Grégoire^

construite dans Tantique demeure du saint

Pape.

Lui-même aurait été instruit par une révé-

lation de l'efficacité de ces trente messes. Un
jour, enflammé pour les âmes du Purgatoire

d'une charité très ardente, il se lamentait de

ce qu'après sa mort, il ne pourraijt plus rien

faire pour elles : Mon amij lui dit Notre-Sei-

gneur,/> veux bien accorder entafaveur un

privilège qui sera unique :c\e$t que toute âme
du Purgatoire pour laquelle seront- offertes

trente messes en ton honneur et sans inter^

ruption sera immédiatement délivrée, quelle

que soit sa dette envers moi ; et plus que cela,

je fCaiten^drdipas que les messes soient célé-

brées, mais je délivrero^i Pâme aussitôt Tof-
frande vehée pour elle.

L'usage des Trentains grégoriens, très rcr

pandu à Rome, tend heureusement à se pro-

|>agerdânè noire pays. En France, malgré

l'outli ifiorbentané dans lequel la grande Ré-
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volutîon avait jeté cette pratique, on en re-

trouve partout des traces. Dans un grand

nombre de vieilles églises, on découvre les

restes d'un autel dédié à saint Grégoire et

aux âmes du Purgatoirç ; plusieurs tableaux

qui surmontaient ces autels existent encore

dans les collections particulières ou dans

les musées. En Bretagne, l'usage des Tren-

tains est général.

Les communautés religieuses ont presque

toutes, dans leurs constitutions, l'obligation

de faire dire uu Trentain de messes grégo-

riennes pour chaque membre défunt, et plu-

sieurs suivent encore cet usage, les Carmé-

lites, les Dominicaines, etc. Le missel domi-

nicain d'une très ancienne édition a des o-

raisons spéciales pour les messes grégorien-

nes. Enfin, on lit dans les mémoires d'un

missionnaire catholique sous^le règne d'Eli-

sabeth (le P. Gérard, jésuite ), publiés par»

le R. P. Forbés en 1871, qu'un prêtre con-

seillai une pieuse veuve de faire dire pour
son époux défunt la messe pendant trente

^^
X h



jours^ conformément au vieil usage des catho-

ligues anglais.

ï\ est naturel que, saint Grégoire ayant

envoyé convertir l'Angleterre, ses fils y aient

répandu la dévotion spéciale de leur grand

et admirable- Père.

Saint Vincent Ferrier fit dire un Trentain

pour sa sœur et la vit délivrée par ces messes.

Voici, au sujet de ces messes grégoriennes^

quelque questions posées récemment à la

Sacrée Congrégation des Indulgences et les

réponses qui ont été données.

( 1^ janvier 1889. )

!•—La confiance des fidèles, regardant la

célébration des trente messes dites Grégo-

riennesy QJOXùmt spécialement efficaces^ en ver-

tu du bon plaisir et de Vacceptation de la di--

vint miséricorde^ pour délivrer une âme du

Purgatoire^ est-ellepieuse^ approuvée et rai-

sonnable 1 Et la pratique de célébrer les dites

messes est-elle approuvée dans TÉglise ?

R. Affirmativement.
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I. —. Est-il nécessaire que les trente mes-
ies^ appelées Grégoriennes^ soient célébrées :

I . En mémoire de saint Grégoire, sans ce-
pendant qu'on fasse commémoration de ce
saint ?

. 2. Par le môme prêtre ?

3. Pour une seule âme, sans autre intenti-
on spéciale ?

4. Pendant trente jours consécutifs sans
interruption ?

5..Au même autel?

Et la sacrée Congrégation des Indulgences
et des Saintes Reliques a répondu à ces
doutes : "

Auier, négativement
( sans mémoire d*

saint Grégoire
)

Au 2ième, négativement^ pas par le m«-
We prêtre obligatoirement

)
Auaiéme, les me$sesdoivçnt être appH-

mét^ pour les âmes^^t on solUcite là dé-
Uvrance des peines du Puigatoire auprès de
la miseneorde divine.

Au 4ième, affirmativemetU
( i>ehdant
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trente jours sans interruption aucune ).

Au sième, négativement ( c'est-à-dire sur

des autels différents à volonté ).

Plusieurs personnes sti sont étonnées de ce

que trente messes diléf^t suite pouvaient

obtenir une grâce qûK*^^s messes en plus

grand nombre n'obtieààment pas. Mais Dieu

seul sait le pourquoi cîeS «choses ; ce qui est

certain, c'est que Fusaçe^^e prier trente jours

de suite pour les morts r^Mi-onte à laplushaute

antiquité. On lit dans îâ'SVnte Écriture que

le peuplejuifpleura et pria4:rente jours après

la moft de Moïse et d'Auron. Saint Grégoire

remit cet usage en honneur; et la révélation

donnée plus haut Tassu&'qu'il avait raison I

t
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CHAPIfilB SEPTIEME

De l'Acte Iffijdqae de charité

en faveur desla^ies du Purgatoire.
" i»«it»<iiiiM»ii 11,11 >. »,

o«
Ot

, 1

L'^^/if hirolqÙf\ 'de charité consiste en
l'offrande spontijtïée, faite par le. fidèle à
la divine Maje^fé; in 'faveur des âmes du
purgatoire, de toute? ses œuvres satisfactoires
pendant la vie,éè>'jie tous les suffrages qui
peuvent lui être appliqués après sa mort
Beaucoup de ôdêlfcs, dévots serviteurs dç la
très sainte Vierge Marie, ont adopté la lou-
able pratique;.i9troduite ou au moins propa-
gée à la fin du dernier siècle par le Père
Gaspaf Oliden, théatin, de dépeser ces mor
vres et ces suffrages entre les mains de la
très sainte Vierge, afin qu'eUe les distribue
k celles de ces saintes âmes qu'elle veut dér
Uvrer plus tôt 4es peines du Purgatoire Par



cette offrande, on ne cède que le fruit spé-

cial et personnel de chaque œuvre ; et par

suite, cette donation n'empêche pas les prô-

' très d'offrir la sainte Messe à l'intention de
o

ceux qui leur ont ddjiîïé , des honoraires j

elle n'empêche pas noî]p|?his les fidèles de

prier pour eux-mêmes, fjpOîiâ: leurs parents, et

d'accomplir leurs prafigj^jès ordinaires de

piété et de dévotion. .Sélflëi^ent, tout ce qu'il

y a de satisfactoirt danV^e^ œuvres que l'on

fait, est appliqué pu donaé^^par ce vœu, aux

âmes du Purgatoire. Les fryîts de mérite et

d'impétration nous iresterÊt*|9ujours, le mé-

rite ne pouvant se communiquer à autrui, et

les fruits d'impétration p&::f,^K;onous ou pour

Jès autres étant différents et indépendants du

mérite satisfactôire. % ^

Le p. Théodore du Saint-Esprit démontre

qu'il est plus louable d'abandonner les In-

dulgences et toutes lés œuvres satisfactoires

aux âmes du purgatoire, alors même que par

de nombreux péchés on aurait encouru beau-

coup de peines temporelles à expier, parce.
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que c'est un acte d*amour très parfait de se

dépouiller du nécessaire pour secourir les au-

tres. A ceux qui croient que cet abandon

est contraire à la cbaçté bien ordonnée, il

répond avec le car^ioal Lugo : " L'homme
" peut sacrifier auf«j^ôchain ses avantages

" temporels, pounîi/qk'il ne lui sacrifie ja-

" mais les éternel^. ? ;

Cet acte de clwftité envers les âmes du

Purgatoire est dotîd*J)arfeitement conforme

au véritable amour. (ié Dieu et du prochain.

De plus, il augmente en nous l'intensité de

notre amour et la^fandeur de nos mérites,

pour toute l'étepiitéV ce qui est beaucoup

plps précieux q^f;itOute là i;émission des pei-

nes temporelles,qu'on pourrait obtenir dans

cette vie.
• * c

• c

" Tout ce que nous donnons par charité

aux âmes des défunts, dit saint Atnbroise,

se change en grâces pour nous, et, après

ttotre mort, nous en retrouverons le mérite

cent lois doublé. " En effet d'après sainte

Çriçitte, " Lorsque nous délivrons une âme

"^%,
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au Purgatoire, cet acte est aussi agréable à f

Notre-Seîgnetir Jésus-Cfirist, que si nous Ta-

vions délivré Lui-même, et, l'heure venue, il

nous en recompensera pleinement. "—Nous

n'avons donc pas à craindre de nous causer

du préjudice par cet acte de charité ; au con-

traire, nous y gagnons : car si nous renon^

çons pour nous-mêmes au mérite satfîsfactoi-

re, nous nous rendons dignes par là de l'a-

mour particulier dé la très sainte Trinité, de

la très sainte Vierge Marie et de tous les,

saints, et nous mériterons de ressentir les ef-

fets de cette promesse de Jésus-Christ :
" On

versera dans votre sein une mesure pleine

et pressée jusqu'à déborder. " De plus, par

cette donation, nous obligeons les âmes du

Purgatoire, qui, arrivées au ciel, s'intéresse-

ront à nous, et feront en sorte, ou bien que

nous n'allions pas nous-mêmes en ce Jieti

.d'expiation, ou que nous en soyons délivrés

au plus tôt .

'* Xe P. Ferdinand de Monroy, homme <*-

minemment apostolique, fit à l'heure dé la
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mort une donation écrite, par laquelle il

transférait aux âmes en Purgatoire toutes les

oaesses qui seraient dites pour le repos de son
Âme, toutes les pénitences que Von offrirait

^n sa faveur, ^t toutes les Indulgences qu'çn
giignerait pour Xm" {ToutfourJésus, par le

R. P. Faber, chap. ii, vers la fin du § 5. )— Cette acte héroïque a été accompli parle
vénérable Ximénès, d'après le conseil de la
sainte Vierge elle-même j il a été fait égale-
ment par une foule d'autres pereonnages, il-

lustres en dignité, en doctrine et en sainteté.

Le Souverain Pontife Pie IX, par décret
de la S. Congrégation des Indulgences du
30 septembre 1852, a enrichi cette pieuse
pratique de précieuses faveurs spirituelles :

- I. Les prêtres qui ont fait l'acte héroïque
de charité peuvent jouir de Pàutel privilégié
P^t^omiïtl tous ksjours de rannée.

, 2. Tous les fidèles qui auront fait le même
acte pourront gagnermt indtilgetttepimh'e
4ippheable seulement aux âmes du Purgatoi-

//
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îtia) toutes les fois qu'ils feront la commu-
nion, et d ) tous les lundis, en entendant la

messe pour le soulagement de ces pauvres

âmeè. Pdiir jouir de ces faveurs a) et ^), ili

doivent visiter une Église, et y prier pen-

dant quelque temps selon les intentions du
Saint-Pêre.

3. Tontes les Indulgences déjà concédées

ou à concéder dans l'avenir, auxquelles par-

ticiperont les fidèles qui ont fait l'acte héro^

ïqué, peuvent être appliquées aux âmes du

:atoire.

dévotion si sainte et si salutaifc^

apporte donc une infinité de biens sans

liôus causer aucun préjudice ; de sorte qu'en

la pratiqùàiit comme il faut j nous ne dimi-

nuons point notre mérite, mais nous l'auge

mentons de beaucoup ; nous ç'obtenons pas

Inoinsde grâces, mais nous eii obtenons d'a-

yaiitage ; et nous avons sujet d'espérer qu'a-

près cette vie nous tfaurûns^ rien, ou prtsfiiè

ri#i à payer à la justice divine ; nous ttoi

"V- '
,

l'.'A
:r . •-•»
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fenons donc un grand tort en omettant cet
acte de charité.

.

FORMULE DE L'ACTÇ HEROIÔUE

Grand Dieu, vous voyez le désir sincère et
'ard it que j'ai de tirer des flammes du Pur-
gatoire les âmes de mes frères et de leur ou-
vrir les portes du Ciel, de procurer mie nou-
velle gloire à votre adoiable majesté, de vous
donner comme à mon souverain bienfaiteur
uss marques insignes de ma reconnaissance,
de réparer le mieux que je puis les injures
que je vous ai taites par mes infidélités etmes désobéissances, et enfin de rendre un
service très agréable â Jésus-Christ votre fils
unique, a la sainte Vierge sa mère, à S t Jo-seph et a tous les saints. Je .ous offre pour^es ces âmes affligées, ou pour quelqu'une
del^s en particulier, non seulement toutes
es prières et toutes les bonnes œuvres çueJ^^at aujourd'hui, ou que d'autres fJontpourmo,,r^ encore toutes celles l.t
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q\i^]U sàienty/eront pour moiysoit durant ma

vie ou après ma mort. Je leur cède entière-

ment le droit ^ue j'y puis avoir, autant que

vous le voule;^, que vous Pagréez, et que cela

peut contri-buer à votre plus grande gloire.

Ainsi-soit- il. î
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CHAPITRE HUITIEME

le Chapelet des iiorts

'^^"'^'^''VN^^*^^

Ce Chapelet a çuatrt disaitut, c'est-à-dire
quarantegrains en l'honneur et mémoire des
<iuaranttheur» que Notre-Seîgneur passa
<ians les hmbres, pour y délivrer et conduire

i la manière de le réciter :
'

* *

,
Sur U croix, on «t le D, frcfyndi, la

çeront par un Pa/^r et un ^»/

^- if'
'^^>^''^' d'£spéra„ee et deChaHtèon en fera autant tu- *^. , »

w^aTT* r

,

,Aa/^elet.
^'^ '""^ '""''*' g^<>^ grains du

, ;<*":; .%:;„v,-';;:i,;,<>;.
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zainesr on dit, au lieu de VAve Maria, rirt"

vacation suivante :

Doux Oœtir de Marie, soyez mon salut.

Après le dernier grain de la dernière di-

zaine, on termine le chapelet par le JDe Pro-

fundis ; les personnes qui ne le sauraient

pas diront un Pater et un Ave,

Apsi composé, ce chapelet est très court

mais pourtant tris riche en indulgences pour

les morts. *^

Il fait gagner chaque fois à celui qui le

récite vingt-trois mille trois cents jours d*in-

dulgences, attachés à la seul"" récitation des

prières qui le composent et toutes applicables

aux défuntSi ^

II y ai en efiet, attachés à la récitation des

Actes dé Foi, d*Espérance et de Charité, èi

céiz totfl^s çupties, c'est-à-dire à toutes les/ois

qu'on les diti sept ans et sept quarantaines

dindulgencés, ^^:;

Ge qui fait pour les ^//^//y /i7i> qu'on les

les répète dans la récitation dn chapelet,

.#-

: Al- "
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finzemilU trois cents fours.

On gagne de mCme trois cents jours d'in-
dulgences /o«rf« lesfois qu'on récite l'invo-
cation : Doux Cœur de Marie, soyet mon
salut t ( Pie IX, bref du 30 septembre 185a ),
ce qui fait pour les quarante fois qu'on la
répète, douze millefours

.

Il y a aussi une indulgence plinière cha-
que mois ^Mt la. récitaition une fois le jour
de cette même invocation, aux conditions
ordinaires de îa confession, de la commu-
nion et d'une visite à l'Église le jour que le
fidèle veut la gagner.

Si on le désire, on peut sur les petits grains
de ce chapelet, réciter i«» //«, cette invoca-
tion .Doux CœurdeJésus, soyez mon amour.
0^ gagné alors 300 jours de plus sur chacun
de ces grains.

Voici la formule très abrégée? mais ap-
prouvéepar les bulles de concession, des trois
Actes de Foii SEspérance et de Otafité^
qu'on doit (Br« sur les quatre gros grainséx
petit chapelet :
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Mon Dieu

^Je crois en vouSf parceque vous

^ites la vérité mime.

fespère en wuSf parceque que vous êtes in-

finiment bon.

Je vous aime de tout mon cœur etpardessus

toutrparce que vous êtes infinimentparjait

.

faime mon prochain comme moi-mime

pour ramour de vous.

N. B. La récitation de ce chapelet dure à

peine trois minutes.

t^0^^^^l^^^)0*^^0^

Psaume : De Profandls.

Des profondeurs de Tabîme j'ai crié vers

vous, Seigneur ; Seigneur, écoutez ma voix,

Que vos oreilles soient attentives à la voix

de ma prière.

Si vous tenez compte de nos iniquités,

Seigneur, Seigneur, qui pourra subsister de-

vant vous ?

Mais vous êtes plein de miséricorde j et
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J'espère en vous, Seigneur, à cause de votre

Mon âme s'est appuyée sur irotre parole
;

mon âme a mis toute sa confiance dans le

Seigneur.

Depuis le matin jusqu'au soir, Israël, es-

père dans le Seigneur.

Cardans le Seigneur est la miséricorde,

et une abondante rédeniption.

C'est lui qui raèhétera Israël de toutes

ses iniquités. :k.

V. Seigneur, donnez-ïeur le repos éternel,

R. Et que la lumière étemelle luise pour
eux.

(Indulgence de 50 jours, trois fais Je jour ; plé^
tttère une fois l'an, pour .ceux qui le récitent chaque
jour.-

Prière pour les Agpnieants
_

,
_

- y \v
.

G trèsmiséticordieuxjésus, plein d'amour
pour les âmes, je tous en conjure par l'ago-
âié de votre Sacré-Cœur et par leâ douleurs

4fyO^ mère inuAaculée, purifier dans vo-

L£ii!iîc£VÏA'>'7: 'M'É^k'^h-iA^-é^-
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sang tous ies pécheurs de la terre qui

>nt maintenant i l'agonie et qui aujourd'hui

(mtïùt doivent mourir. Ainsi soit-il. — Cœur

igonisant de Jésus, ayez pitié des mourants.

( Indulg. de 100 j. chaque fois.
)

Pour accroître et propager la dévotion aux âmes

du Purgatoire, s'abonner à :

Ii'BOHO DU PUROATOIBB
Reruè mensuelle destinée à augmenter la cMiîté

envers les défunts, à faire connaître les œuvres ^t

les événements propres ai édifier les fidèles qui kinr

sont dévoués*

V Pr^ de Pabmn^mént : %i.oo par année.

Pour le Canada, s'adresser à M. de la Rousse»^

Uè*€,^i9, rue Sherbrooke, Montréal.

\'-.v
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